
S P O R T Ot L O M B O P H 1 L I 

NOTES D'ACTUALITÉ 
La Jour*»» du À* Juin devait Hrm mar­

qué» par d'important* lâchera d» con-
coura d* rond Etais la* condition» simo-
spnérlquc» déisvorsbls» déterminèrent 
quelque* convoyeurs prudents a ajourner 
le* envolée» Inutile d ajoutei gu il* «n 
furent recompenses 

On a l iché le samedi 2*. a o n 60. c est­
a-dire a un» heure où U était possible ce­
pendant d'avoir ample connaissance du 
temps qui allait régner sur la ligne de 
vol. les S8'J pigeon* du concours interna­
tional de Saint-Vincent. Aucune rentrée 
la Jour même. 83 le dimanche 25 Juin et 
38 le lundi 1M Au soir du troisième Jour 
de vol pré» de* neul dixièmes du contin­
gent manquait encore a l'appel 

A Bordeaux on a lâche le samedi M. 
1.030 pigeon* d'un concoure national belge. 
et ceci à 6 h 10 Huit pigeon* sont ren­
trés le Jour même et le quatrième Jour de 
roi. à midi. 11 n'y avait que 227 pigeons 
constatés, c est-â-dire qu'il en manquait 
encore le* trois quart* 

A Dax on mit en liberté, le samedi 24, a 
1 h., les 614 pigeons d'un concours orga­
nisé à Charleroi Aucune rentrée le Jour 
même, neul le dimanche Le 3e Jour au 
soir. 78 pigeons étaient constaté*, c'est-
à-dire qu'il manquait encore les neul 
dixième* de 1 effectif. 

11 est consolent de penser que le* con 
voyeurs français qui se trouvaient le 24 
* Llbourne avec le* 6 00C pigeons du con­
cours ministériel, ont eu le flair et la pru­
dence d'attendre Jusquau mardi 27 Juin, 
pour donner l'envolée. 

Ce Jour-lé le temps était favorable et 
comme les pigeons ont été bien soignée 
durant le* cinq Jour* qu 11* passèrent en 
panier, lia sont rentrés, pour la plupart. 
an excellent état 

Le vent de S.-O a permis la vitesse de 
100 mètres pour les premiers classés, et les 
prix ont été enlevés rapidement. 

Lé convoyeur-chel Roulez, que nous 
avons interrogé, nous a déclare qu'en cas 
de temps douteux il était toujours pru­
dent de prendre connaissance des prévi­
sions météorologiques lancées dans la 
soirée par radio, de même que celles qui 
sont données le matin Quelques coups 
de téléphone le long de la ligne de vol. 
pour sonder, complètent les Informations 
qu'il Juge utile de posséder avant tout 
lâcher, surtout ds concours à pareille 
portée. 

En c* qui concerne maints concours, 
tant en deçà qu'en delà de Paris, les lé­
chera qui devaient a vol lieu le dimanche 
26. ont été remis au lundi Bien que le 
temps fut encore peu engageant ce Jour-
lé Ils se sont déroulé* dans des condi­
tion* satisfaisantes, en tout cas on ne si­
gnale aucune épreuve vraiment pénible. 

Le fameux concours d'Orléans interna­
tional organisé a Roubaix par le Cercle 
Union, avait réuni 1 800 pigeons dont plus 
de 700 belge* Le* 360 prix ont été ra­
flés en 32 minutes Les 4 premiers prix, et 
seize prix des vingt premiers sont enlevés 
par les Belges qui nous ont Infligé une 
sévère défaite 

Tout en félicitant les vainqueurs d une 
victoire aussi nette, exprimons l'espoir 
que la leçon ne sera pas perdue pour nous, 
que l'on mettra un terme aux divisions 
absurdes qui séparent encore tant de co­
lombophiles, par de fécondes union*. II 
convient d ouvrir une ère de prospérité 
colombophile qui nous permette de pro­
gresser, et de tenir tête mieux que nous 

LE COIN DU PÊCHEUR 
&n matière de pêche les jours se suivent 

et ne sa ressemblent pas On passe alter­
nativement des période* s ou ça donne > 
à d'autres période* i ou oa ne donne pas i. 
Ces dernières période* ont d ailleurs des 
durées extrêmement variables : d'une 
heure a plusieurs Jour» parfois 11 convient 
donc de pêcher aussi souvent que possible 
de façon a profiter éventuellement des 
journées ou des heures favorables U se­
rait d'ailleurs infiniment agréable de pou­
voir discerner rapproche de ces Journées 
idéales — pour le pécheur s'entend — où 
les poissons saisis de fringale gobent 
sans façon les esches qui leur sont of­
fertes 

Le pécheur fréquentant souvent le mê­
me cours d'eau, et qui observe, fait tou­
jours d'utiles remarques à ce sujet, et. 
sans pouvoir parvenir à se rendre à la 
pêche uniquement aux Jours ou • çà 
mord ». U parvient assez eouvent à s'évi­
ter de longue» et inutile* stations . a u 
bord de l'eau. Tout pêcheur n'est pas 
forcément poète au point d'éprouver le 
plus grand plaisir dans de longues rêve­
ries au sein de la nature. 

Il y a souvent grand intérêt a s inspirer 
des procédés et façons de faire des Indi­
gènes du cru en ce qui concerne la pêche 
Certes tous ne sont pss des as. et il en 
est même beaucoup dont la fréquentation 
ne permet guère de tirer quelque profit ; 
mais U y a toujours fan* une contrée 
quelques pécheurs expert*, et 11 est avan­
tageux de chercher a bénéficier le plus 
possible de leurs observations particuliè­
res et de leur longue expérience : 11 est 
donc tout Indiqué de s'efforcer dé se faire 
des amis parmi eux lorsqu'on effectue des 
déplacements au cours des vacances, vers 
des cours d'eaux qu» l'on connaît peu ou 
point. 

Les belles Journées estivales favorisent 
I écloslon de myriades d'éphémères, ainsi 
nommées parce que leur vie d'insecte par­
fait ne dure que quelques heures, passées 
d'ailleurs le plus agréablement du monde 
dan* un vol nuptial La folle et brève sa­
rabande des noces terminée, les éphémè­
res tombent à l'eau et les poissons se gor-
gent de cette manne, en délaissant, bien 
entendu, les appâts du pêcheur 

L'appétit, ou 1 inappétence de la gent 
poissonnière résulte aussi et surtout de* 
influences de la température Bien qu'à 
sang froid les poissons ressentent ces in­
fluences tout aussi bien, et probsblement 
mieux sans doute, que les pêcheurs dont 
II sang est chaud... et parfois même bouil­
lant (Par exemple lorsqu'on leur a chipé 
u*ne bonne place qu'ils avalent amorcée 
soigneusement d'avance). 

Tandis que la température humaine 
s'écarte peu de 36 degrés 8 dixièmes, pour 
les Individus en bonne s sn té évidemment, 
la température des poissons est beaucoup 
plus variable puisqu'elle est. en somme, 
celle du milieu où ils vivent Elle présente 
donc des écarts atteignant une vingtaine 
de degrés (température maxime dé l'eau 
l'été, et l'hiveri 

Les sensations de refroidissement dé 
1 eau tendant à réfréner leur activité ; 
l'élévation de la température à la solli­
citer Jusqu'à une certsine limite, bien en­
tendu. Une petite élévation dé tempéra­
ture est favorable à l'activité de* pols-
a ns. mais les grosses chaleurs s'accom­
pagnent d'une désoxygénatlon de l'eau 

qui a un» influant» défavorable. M d a n ­
seurs variable selon les cours d'eaux 
plus grande dans les basse* et calmes, 
moins sensibles dans les eaux à courant 
rapide. La végétation aquatiqu» |ou» aussi 
un roi» à cet égard 

C'est à ces Influences d'ordre général, 
que s'ajoutent celles d'ordre local, au su-
Jet desquelles il est toujours bon de con­
sulter les vieux praticiens d» 1» contra», 
comme indiqué plus haut. 

C. O. 

le faisons cette année, à nos camarades 
et rivaux, les colombophiles belges. 

E. CAILLE 

LE PALMARÈS 
de l'Exposition Canine 

de Roubaix 
HUITIEME GROUPE 

(Suite) 
Coeksr» noirs (mâles) C.O.M. et 

C.E.M.E.M. ; 1er C.AC Ben-Hur du Mar-
boa. à kl. Bossaert : CC.H.M.. C.EN.M et 
C.T : 1er R.C-A.C.. Ch. Panclful Kœnlgs-
marck. de Wattincourt. à M. Bossut 

Csshsri neirs (femelles) : C.O.F 1er 
T B. : Mado ds Valnay. à M. Oodon : 
C.J F.. 1er T.B. : Mimosa, à M. Ingel-
brecht : 2e T.B.. Luzette. à Mme Jol.y : 
3 T.B., Mado de Valnay, à M. Oodon ; C. 
Pupples F., 2e T.B.. Mam'.e. à Mlle De-
plnoy ; C.L.P.. 1er T.B . Luzette. à Mme 
Jolly. 

CocHsrs rouges (femelles) : O O P . et 
CJ.F. : Moonlight of Woodrun. à M. In-
gelbrecht. 

Cockers autres ooulaur* (mâles): C.O.M 
1er C.AC. : Chardon des Terres fraîches, 
à M. Michel ; 2e B.. Panclful Marcus de 
Wattincourt. à Mme Vergote 3e B., 
Ktdy des Psges. à M. Coupé : C.E.N M : 
1er. Kidy des Pages, à M Coupé : C.J M 
et C Pupples M. : 1er. Fanclful Marcus 
de Wattincourt. à Mme Vergote 

Cooksrs autres couleurs (femelles) : 
C O P : 1er C.AC. : Malacoa des Co.let». à 
M Bachelet Baget ; 2e. B. Moussla du 
Kamikaze, à M. Wllmeaux ; C E.N.F.. 
CJ.F. et C Pupples F : 2e. Moussla du 
Kamikaze, à M. Wllmeaux : C J F. : 1er 
Exe . Malacca des Collets, à M Bachelet-

Springsrs Spaniels : C.O.M et C.O.M : 
1er C.A.C. : Knout du Luquet. à Mme 
Dusevel ; C.O.F. et C.O.P. : 1er C.A.C. : 
Katla du Luquet. à Mme Dusevel 

NEUVIEME GROUPE 
Csmohst noirs (mâles) : C.O M : 1er 

C.AC. : Mlstlgn du Madjlgé. à Mme 
Evrard ; 2 T.B. : Loleux Latus. à M. 
Brison : C.J M : 1er Exe. : Malin du 
Grand Vay. à Mme Cazy 

Chow-Chow noirs (mâles) C.O M . 
1er T B . Klngchow Moujlck. à Mlle Naert. 

Chow-Chow noirs (femellee) : C.O.F 
1er T.B. : Klngchow Malda et Mme Oael 
Naert ; C. Couple : 1er. Kngchow : Mou­
lin et Klngchow Malda et Mme Oael-Naert 

Chow-Chow rouges (mâles) : C.O.M 
1er C A C : Kou-L ng Youkl à M Bechet: 
C-E.N.M. : Youskl. à M. Catteau 

Chow-Chow rouges (femelles) : C.O.F. 
et E.E.F. : 1er Exe Kachlng Mapleu Tcha 
et Mme Courtois. 

Samoysds* (femelle) : CJ .F : 1er T J 
Mlanda. à M Blamaud. 

Bouledogues Français Bringe S (mâ­
les) : C.O.M. et CX.M.. B Zoulou e t Mlle 
Boon : c E N .M . 3» B.. L u c à Mm* 
Fichaux 

Boulsdoguss Français caillas (femelles): 

Agriculture 
Commerce 

Industrie 
LE XIII' CONGRÈS 
INTERNATIONAL 
DES PLANTEURS 

DE BETTERAVES EUROPÉENS 
A l'occasion de la semaine bettera-

vière qui aura lieu à la sucrerie de B o l v 
trancourt, par Csrnlèrss (Nord) , les 23, 
24 et 25 septembre, aura lieu une expo­
si t ion démonstrat ive des Instruments 
faci l i tant la culture de la betterave, trac­
teurs et ins truments de motoculture. Il 
se t iendra éga l ement le congTès inter­
nat ional des planteurs de betteraves. 

Les e n g a g e m e n t s de participation de­
vront parvenir avant le 1er septembre 
à M. le commissaire d e l'exposition bet-
teraviére. sucrerie de Boittrancourt, par 
Carnlères (Nord) , qui fournit éga lement 
tous rense ignements . 

M A R C H É D E P A R I S 
Viandes : Bœufs : Quartier derrière. 

10.76 : devant. 6 fr. : aloyau, 17.60 : cuis­
ses. 12.60 : train entier. 12.60 : Veaux : 
ire quai.. 16.25 : 2e quai.. 14.20 : 3e quai.. 
12.70 : pan cuisseau. 17 fr. : Mouton» : 
ire quai., 14.60 : 2e quai., 11.46 : 3e quai., 
9.46 ; gigots. 18 fr. : carrés parés. 26 fr , 
épaule. 12.76 : Porcs (entier ou demi) : 
Ire quai.. 16.60 : filets. 1760 : jambons, 
18.60 : lards. 7.25. 

Beurres : Kilo des Laiteries Coopéra­
tives Industrielles Normandie 19 85 ; 
Charente Poitou Touralne. 21.75 ; ma­
laxés Normandie. 19 26 : malaxés Breta­
gne. 18.25. 

Œufs : Picardie et Normandie. 690 : 
Bretagne, 575 : Poitou Tourale Centre. 
620 : Auvergne-Midi, 645: Outre-Mer. 490. 

Fromages : Brie moyen, 130 ; camem-
bedt Normandie, 230 : divers, 186 : Pont-
Lévéque, 300 : Port-Salut. 950 : Gruyère 
et Comté. 1.075. 

Volailles : Canards rouennais 18.90 : 
nantais. 17.76 : fermes. 14.60 : lapins 

CJ.F . 1er T.B., OJennle. à M. Lecherle. 
Chiens nus (femelles) : C.O.F : 1er 

T.B. : Rlgolotte. à M Oallxte. 
Atfsnplnschsrs (femellee) : C.L.P.. 2e 

T B. : Oarllng. à Mme Marie 
Epagneuls Papillons à oreilles obliquas 

(moins de 2 kg* 600) : C.O.F . 1er C.AC 
Mirette de la rue de Rome, à M. Bennert; 
2e T.B.. Echo des poids plumes, à Mme 
de Meulenaere : C L.F : 1er Exe . Betty, 
à M. Bennert. 

Epagnsult papillons à orsillss obliques 
(plus de 2 kgs 600) : C.O.F : 1er C A.C . 
Mlmie. à Mme Oumortler 

•pagneuls Japonnais (mâles) : C.O M.. 
3e B . Loulou, à Mme Corail. 

Pékinois (mois de 4 kgs) — Psrtioo-
lorss (mâles) : C.O.M. I T.B. : Tlpsy. à 
Mms Vanderawaen. 

(A suivre) 

morts, 14.80 ; dindonneaux. 28 fr. ; oies 
en peau 12.75 ; poulets morts nantais, 
21.75 : de Bresse. 24 86 ; poules mortes. 
41 fr. 60. 

PuUsou» : Barbue». 12 lr. . nomards vi­
vants, 28 ; langoustes vivantes, 27 fr. : 
maquereaux français gros. 3.25 ; petits, 
5 50 : merlans ordinaires. 3.75: raies. 2.75: 
sardines salée» Bretagne, 16 fr. : fraîches. 
30 fr : soles. 27 fr. ; moules Islgny. 120 fr. 

M A R C H É S D E L A RÉGION 
A Vslsn»isnn«s. — La Bourss. — Cote 

officielle du 1er Juillet : Sucre blanc. 3 oc­
tobre. 298 fr ; Blés les 76-77 kilogs, 219 fr.. 
prix de oese . Seigles. 118 fr. les 100 kgs: 
Escourgeons. 98 fr les 100 kgs: Avoines. 
83 fr. les 100 kgs: Paille de blé. 28 fr.: 
Luzerne, première coupe. 65 fr. 

Au 30 juin. 11 y avait 3.620 sacs de sucre 
blanc aux Entrepôt* de Valenciennes 

A Valenciennes, 1er. — Beurre, 23 s 
24 fr. le k : œufs . 0.75 à 0.80 p. : fro­
mage blanc 2.60 à 3 fr le k. : Hollande 
18 à 20 fr le k. : Marollle U à 12 lr 
pièce : camembert 2.75 à 4.25 pièce : 
pommes de terre 1.15 à 1.75 le k. . ca­
rottes 1 à 1.25 la petite botte : poireaux 
1 à 1.25 la petite botte : oignon» 1 lr. 
la petite botte : aulx S à 6 fr. le k. : 
épinard» 2 à 2.50 le k. . laitues 0.40 à u 50 
pièce . céleri 1 a 1 25 le petit pied ; Jam­
bons 44 à 48 fr le k. ; tripes 7 » 8 lr. 
le k. ; lard 14 à 26 fr. le k : pigeons 18 
à 19 fr. ta couple : poulets vivants 26 a 
27 fr. p. : morts 30 fr le k. : poules vivan­
tes 21 a 25 fr. p., mortes 22 fr le k . 
canards vivants 22 à 26 fr. p.. mort» 20 à 
24 fr. le k ; lapins vivants 22 a 25 fr. 
pièce, rports 21 à 22 fr le k. : viande che­
valine : contrefllet 26 à 28 fr te k. : blf-
teack 25 à 26 fr. le k. : cote oot au feu 
et jarret 6 à 7 fr. le kilo 

A (AMBKAI. 1er. — Beurre de a a 24 fr. 
le kilo : oeufs, de 0.60 à 0.70 . poules vi­
vante», de 20 à 40 fr. : lapins vivants de 
13 à 26 fr ; canard* vivants, de 26 à 55 lr : 
pigeons vivants de 10 à 13 fr. : poules 
tuées de 26 à 62 fr. : lapins tués de 10 à 
34 lr. : canards tués, de 30 à 65 fr 
pigeons tues de 8 à 12 fr. pièce : pom­
mes de terre, nouvelles 1.25 le k. ; choux-
fleurs 2 à 3 fr. pièce : artlchau U 2 a 
2.25 pièce . carottes et navets 1 a 1.25 
la botte 

Achat direct a la culture : aux 100 el­
le* : blé 76 k. 219 fr. ; avoine 75 fr. ; 
escourgeon 102 fr. ; seigle me. : orges 
100 fr. : aux 1.000 kilos : paille de blé 
Ire quai, en balles. 180 fr. ; pallie d'avoi­
ne. Ire quai en balles, 160 fr. : paille d'es­
courgeon. Ire quai en balles. 100 fr. ; 
fourrage de luzerne. Ire quai en vrac, 
n. 500 fr., v 600 fr. : fourrages de trèfle 
Ire quai en vrac, n 450 fr., 6 550 fr. : 
cossettes de chicorée 194 fr. les 100 kilos: 
pommes de terre 35 fr. les 100 kilos. 

Vente à la culture : les 100 kilos : son 
de froment. 80 fr. : tourteaux de Un. petit 
format. 169 fr. ; tourteaux de Un grand 
format 165 fr ; tourteaux d'arachides 

blanc 138 fr. ; tourteaux d» ricin 4 1/2 
141.60 : sulfate d smmoniaqu» 20.40 133 fr 

A ( sudry, su. — Voici les prix prsttqués 
durant la semaine tcoulée : 

Beurre, 20 à 24 fr. le ML : œufs. 0.70 
pièce : lait. 1.70 le litre ; fromage de 
Gruyère. 18 à 21 fr. le kll : de Hollande. 
10 à 22 fr le kll. ; Maroilles, 7 à 11 fr. 
pièce : nomme» de terre. 1 à 1.26 le kll : 
polues. 20 fr. le kll. : poulets, 22 à 28 fr. 
le kll. : canards 20 fr. le kll. : lapins. 
16 fr. le kll. 

Bœuf au kilo : aloyau. 80 fr. : rosbeef. 
27 fr. ; entrecôte. 27 gfr. ; gîte à la noix. 
13 fr. ; croisure. 6 fr. 

Veau au kilo : escalopes, 30 fr. ; noix 
sans os. 28 fr. : rouelle. 24 fr. : côtelettes. 
2 fr. : épaule. 22 fr. : blanquette. 14 fr : 
foie, 28 fr. 

Mouton au kilo : gigot. 28 fr. : filet, 
32 fr. : côtelettes. 30 fr. : ragoût, 16 fr. 

Porc s u kilo : Jambon frais, 24 fr. : 
filet. 24 fr. : côtelettes 24 fr. : poitrine. 
17 fr. 

À Le Cateau. 1er — Beurre. 24 lr. le 
kll.E : œufs, 0.70 et 0 78 la pièce ; fro­
mage blanc frais du pays 2 et 2.60 le kll.: 
pomes de terre. 0.60 le kll. : nommes de 
terre nouvelles. 1 à 1.25 le kil : carottes. 
0.76 la botte : navets. 0 60 la botte : 
choux verts, 2.50 la pièce : choux-fleurs, 
3 à 4 fr. ls lèce : épinards, 2.50 le kll. : 
poireaux. 0.60 la botte : haricots verts, 
4 fr. la livre : petits pois. 2 fr. la livre : 
radis. 1 fr. la botte : tomates. 3 fr. la 
llvxre ; salades pommées. 0 50 la pièce : 
oranges. 4.75 la livre; cerises. 3 fr. ls livre: 
pèches 5 fr. la livre : fraises. 4 fr. ls 
livre. 

Volailles : Poules, de 23 à 35 fr. la 
pièce ; poulets, de ib à 45 fr. la pièce ; 
canards, de 20 à 30 (r la pièce : canards 
de Barbarie, de 25 à 50 fr. la pièce : pi­
geons. 12 et 13 fr. la couple : lapins do­
mestiques, de 16 à 30 fr la pièce suivant 
force et poids. 

A Saint Qusntin, t» . — Œufs. 0.70 ; 
Beurre. 20 fr.: Poule, 22 fr ; Poulet. 30 fr ; 
Lapin. 16 fr.: Canard. 22 fr ; Lapin vivant. 
11 fr.; Poule vivante. 16 fr ; Pommes de 
terre. 1 fr. et 1.10 ; par 100 kilogs. 86 à 
90 fr.: Carottes. 1.25 : Poireaux. 0.50 à 
1 fr.: Asperges. 5 fr 

A IKiiilogne-Mir-Mer, 1er. — Poulets 
24 fr. pièce ; poules 18 fr. p. ; poulettes 
22 fr. p. ; pigeons 5.50 p. : canards 2U lr. 
pièce ; oies. 30 fr p. ; dindes 75 B*. p.; 
lapin* 28 fr. p. ; œufs 19 fr les 26 : beur­
re 21 fr. le k. : pommes 9 fr. .e k. : noix 
9 fr. le k. : cerises 10 fr. le k. ; oranges 
10 fr. le' k. : fraises 10 fr. le k. ; cltroi,s 
0.75 pièce >> chicorées 0.B0 p. laitue» 
0 60 p. : choux 1.75 p. : choux-fleurs 3 50 
pièce ; artichauts 1.50 p : cresson 0.30 
1» Lotte ; poireaux 1 fr. la n . MIMiHl 
4 50 le litre pomme» de terr» nouvelles 
1 fr., vieilles 0.50 le k : carotte» 0.50 le k.. 
pois cassés 4 fr. le k. ; lentilles 7 fr. le k.: 
tomates 4 fr. le k. : radis 0 50 U botte ; 
asperge» 6 fr. la b. ; bananes 0 80 pièce. 

A Culnss, 30. — Beurre. 8.50 à 10 fr . 
œufs, 15 à 15.50 ; banahes. 0 60 ; citrons, 
0.75 : mandarines. 0 65 : oranges. 1 fr. : 
salades. 0.50 : carottes. 0.75 la botte : 
navets, 1 fr. la botte ; poireaux. 1 fr. la 
botte : pommes de terre. 0.90 ; lapins. 20 
à 35 fr. : poulets. 20 à 40 fr : pigeons. 8 
à 10 fr 

A Lumbres, 30. — Beurre, tf e 9 75 la 
livre ; œufs. 13 fr. à 15 fr. le quarteron ; 
poules. 45 à 58 fr. la couple : ooulata d un 
an. 45 à 65 fr. la couple ; poulet* de 1 an­
née. 32 à 38 fr. la couple ; canaris . 20 à 
24 fr. pièce ; oies. 38 à 45 fr. pièce ; pi­
geons. 10 à 12 fr. la couple : lapins do­

mestiques. 6. 12. 1 ( 4 90 fr. p i * » « e 1 0 0 

grosseur ; pommes de terre nouvelles, 
0 9 0 à 1 20 le kilo : carottas, X» à MO la 
botte : choux-fleura. 4 à • fr. plée» ; arti­
chaut». 1 60 à 2 60 plée* ; aaperga». a fr. 
la botte ; poireaux. 4 fr. la bott» : to-
mstes . 3.50 à 4 fr. la livre. 

A Arras, 1", — Beurre d» 10 à 11 fr. la 
livre ; Œufs de 17 à l e fr. 1» quarteron ; 
Poule de 18 à 80 fr. la pièce ; Poulet de 
40 à 65 fr.; Lapin de 16 à 28 fr pièce ; 
Pigeon de 12 à 14 fr. U couple : Canard 
de 16 à 28 fr. la pièce : Ole dé 80 à 40 fr. 

— Marché aux bestiaux. — On s v s i t 
amené 600 vaches, génisses et taureaux. 
Marché assez bien approvisionné, mats cal­
me. Les cours restent faibles On vend la 
flamande prête ou fraîche vêlé» d» 2.200 
à 2.800 fr.: et même quelques unes ont é té 
vendues un prix supérieur. La 2e catégorie 
de 1.600 à 2.200 fr. et la 8e catégorie ds 
1.000 à 1.600 fr. Le» bêtes à nourrir son t 
peu demandées elles vslent suivant Age e t 
qualité de 3.50 à 6.50 le kllog vivant. La 
cours de la bête grasse reste faible : U va­
rie su lvsnt Jeunesse et qualité d» 3 à 6 fr. 
le kllog vivant. 

— Marthe aux pares. — Porcelet». 180 à 
260 fr.: Coureurs de 250 à 480 fr suivant 
âge et qualité 

A Lens. 1er — Bœuf de 10 à 88 fr. 1» 
kll. : veau. 24 à 28 fr. le kll. ; mouton, 
17 à 26 fr. le kll. : porc, 17 à 24 fr. U kll. ; 
beurre. 21 à 23 fr. le kil. ; œ u f a 19 à 
20 fr le» 26 : lapin. 22 fr. le kll. : p i ­
geons. 12 à 20 fr. la couple : pommes ds 
terre. 1 fr. le kll. : csrotte». 0.60 1» kll : 
choux. 1.80 pièce : haricot» sec». 7 f r . l » 
kll. ; haricot» vert». 3 fr. 1» kll. 

A Bruav-en-Artnts. 80. — Beurra. 11.80 
la livre ; œufa frai». 20 fr. ; pommes de 
terre. 1.25 : carottes. 3 fr. : poireaux. 1JW; 
haricots. 9 fr. ; poules, de 22 à 38 fr. ; 
poulet», de 18 à 35 fr. : dindes, de 60 à 
90 fr. : oies, de 35 à 45 fr. ; pigeons, de 
18 à 32 fr. : perdreaux. 7 à 8 fr. : lapins 
domestiques. 6 à 30 fr. 

A Llllers. 1er. — Beurre. 8 à 10 tr. ta 
livre : œufs. 4 à 17 fr. le quarteron : 
pommes de terre nouvelle». 1 à 1.25 1» 
kll. : vieilles. 0.60 ' 1» .kll. . poules vivante». 
36 à 66 fr par couple: poulet». 30 à 65 fr.: 
pigeons. 11 à 14 fr. ; canards vivant». 
30 à 36 fr la couple : d» Barbsrl». 36 à 
60 fr. la couple : lapins vlvsnt». 10 à 
30 fr. la pièce : oie» vivant». 30 à 35 fr. 
la pièce 

M A R C H É D E S C O T O N S 
LE HAVRE. — Coté unique. — Juil let , 

44450 : août. 437.50 : septembre. 430 : 
octobre, 427 : novembre. 420 : décembre. 
418 : Janvier. 416.50 : février. 414 : mars, 
412 : avril. 411.50 : mal. 41250 : tuln. 
412 50 — Baisse 0 fr 50 

,_ ^LIVERPOOL — Baisse 3 à S pêne» 

Xjvè A R C H E D E S C A F É S 
LE HAVRE — Cote unique. — Tendan­

ce : A peine soutenue Ventes 4750 dont 
2.750 au Call. 

Juillet. 219.75 ; août. 218.75 : septem­
bre. 214.25 ; octobre. 213.25 : novembre. 
212 : décembre. 210 75 : Janvier. 21125 : 
février. 211.25 : mare. 21080 : avril. 210 : 
mai. 209 75 : )uln. Incoté 

Imp. du Réveil du Nor* 
186. rue dé farts , Lille 

Le Gérant: Emile GEST 

Il y a d* U STJZE i hoir* là-hant, 
chantent BOB jeunà-s soldats qui 
•Mit modernisé à lenr façon la 
refrain martial de leurs a înés . 

I Et le sourire aux lèvres Us 
enlèvent l'étape, sachant qu'une 
Suie bien fraîche l e s remettra 
d'aplomb. 

Ha oublient alors lenr fatigue et leur estomac cria famine 
grâce à la SVZE, l'apéritif tonique à base de racine de gentiane 
fraîche, rafraîchissante en é té , réconfortante en hiver, ot on tout 
temps la boisson apéritive préférée du soldat français. .̂ rrrrrrs t j j } l 

AU cassis, AU err aoat 
OU NATURE, LA SUZt 
EST UN CACI O* 
LONGUf VIS I T OS 

•OMNI SAMTS 

A P É R I T I F LA GENTIANE L'AMIE DE L'ESTOMAC 

B » * % D s * * C 2 m o l > castrés. 100 fr. tes domicil». sssur. 
l ' U K v d mort, « mois. Cst. grat. 

| _ _ w _ _ LACROIX. 28. ru» Raspsll. OKâtssursux. 

QUEUES DE MINES 

PROFITEZ DE L'EXPOSITION DU PROGRES SOCIAL 
pour rendra vISIM aux Etablissements M. BASSETTE 

A c»tt» occasion, nous mettons en vente à des PRIX RECLAME 
Mschines s coudre 

| \ lachin*s t Isvsr ROYAL Meuble plst à MS lr. 
Agence Nsumsnn 

vents» . Haid st Nsu 
Rsyal 

Bahuts noyer, pslis-
sandre. chêne, acajou, 

rustique 
Timbres réponse et envoi de catalogues 

- FACILITES DB PAIEMENT — 
M. SASSETTE, Canstruclsur 70 Dis. ru» uu Collège. 70 bis 

n expose pas à l'Exposition 4u Progrès social 

lien» à main 151 lr 
Chêne su moteur 4Î5 tr. 
Teck. Culvrs - Tordeuses 

sua meilleurs prix 

PRIX RECLAME : 

m ROUBAIX 

MACHINES à COUDRE 
GRITZNER et ATHOS 

CMcssslonnairs sew LUI» 

NOiRMAIN. .xtécaiiidea 
Répare tons systèmes 
un 

LAINES A MATELAS 
larvée» à ••nd. tnftutriblM 

depuis 

f fr» 8 Kilo 
Détail - Echantillon* gratuit*. 

SSRO • Tsursslng. 

POUR IL VACADSflC 
T . i l . V I . . - rayonn» larabl». pour la robe 
I «US n e * » p r a t i q u e . Jolie» f» M l 
tatntta. Le métra. Q {J|J 

6.90 
T«i l» V J I . VJurj rayonne u - abla, tissu 
l e u s TCWBCTTC idéal pour toi- 7 ftft 
lett» léger». Le mètre. | .JjU 

lavable, pour robes Et 
chemisiers. J o l i 

choix de coloris. Le mètre 

T e i l * mate lavable, , 
chemisiers. J o l i Q Qfj 

P ;~ti M « l « l _ . rayonne lavable, cotes icjec ruiaira flnefc „ , ,„ , i, in rn 
campagne ou la plage. Le métré, | j , j U 

I « j B # ( l # Imprimée, sur fond noir et 
s»"*»»»» couleur, largeur 80 cm. s f»r 

Le mètre. 5.95 et 4 . 3 0 

Voile grand teint, larg. 7.50 
marine, nattler, marron, rouille, 

vert bouteille et blanc, largeur n » c r i 
140 cm. Le mètre. / * > . 3 U 

f>M«»f i Pour robes et ensembles, grand 
sejBOaSBl chou . Largeur 140 cm. « a ftn 

L» mètre, |4.yU 

FU»elleTennUS°£r SF^SâgtSfâ 
Larg. 140 cm. Sacrifié Le mètre, 

gris ou belge, ftn Qft 

Cktmitirr tissu indémaillable rayonne 
v u c w i s i i i eoiort, m c K ie . en uni. rû) ftft 

2M. chemisier. / / , U L I 

e A k * lalnette fantaisie, manches cour 
' " " ' • tes, façon soignée. 

La robe. 25.00 
. Impressions 

Le peignoir, 2 5 - 0 0 

lité. existe en marine et » r n s 
ooir- La jupe. OO.UU 

proehable. La Jupe-culotte. 0 3 . U U 

h—*mGSL.-mssjz 5.50 

Maillots de I 17.50 

Chcaises Lacoste f\.é8nl.Jt?c?.n ""ïï; 
7.50 

Ckapean Patum» g j S g JO.OO 

a r t i c l e solide, pour 
chaises de Jardin. s n(\ 

argeur 43 cm., s fr. 50 : 38 c m , *r . \JU 

**m*ï***a*****rr%n* LES COUPONS 
SERONT S A C R I F I É S 

AVEC RABAIS DE 
s u r t o u s l e s p r i x m a r q u e s 

Des LOTS CONSIDÉRABLES de ROBES, 
de MANTEAUX et TAILLEURS, 

seront SOLDÉS avec RABAIS de 
ACHETER. C'EST FAIRE TRAVAILLER OES MILLIERS D'OUVRIERS FRANÇAIS 

0 
0 

l/*ie. femme 

•i 

Résume des précédents feuilletons 
A la suite d'une scène stupide, pour 

un rien, deux jeunes mariés *e séparent 
brusquement Le mari, ''incent .xu Bou-
lay, boucle une valise et part à t'aven­
ture... avec l'intention de revenir bien 
vite. Il file, sur Deauville où l'attend une 
bien curieuse surprise. A son retour à 
Paris, il s'agit bien d'une autre II voit 
défiler son propre enterrement, sa fem­
me, ta pauvre Josette, enveloppée d'un 
long voile de deuil, pttée sous la douleur. 
Au lieu de regagner son appartement, il 
va chercher Vexpllcation de cette étran­
ge aventure 

Elle appela Katle . qui Duvait e n ca-
cne t t e avec la f emme de service du 
premier un e n l s k y clandest in en guise 
d'apéritif, car c'était l'heure de midi 

— K s t l e vous d r n n e r e s le n» 7 au 
tsstrv*! note. 

— Venez, mister, dit Katle. e n gui­
dant le c l ient vers la chambre cont lgué 
au n* 8 occupé par la beauté blonde 

La chambre imposée » Vincent du 
Boulay était éga lement virginale : Ut 
de cuivre et rideaux Immaculés 

Kat le expliqua, s a n s qu'elle fût priée 
drt le faire : 

— Le 7. c'est la chambre porte-
bonheur sir Vous succédez S VVU1 
C'aggs . de Québec, un riche Canadien 
qui gagnai t au cercle de l'avenue Ho­
c h e tout ce qu'il voulait Un beau gar­
çon, e n plus II s quitté Manslon House 
la semaine dernière pour une dest ina 
non Inconnue 

- i Je sais I coupa court s u oavardage 
inconsidéré le prétendu Britannique, qui 
seul connaissait la dest ination ortss 
h é l s s I par le faux Canadien 

Car Vincent du Boula» Tenait de s e 

rappeler une bribe de la confess ion de 
T h é o Smith, c A l'hôtel d'où Je sors 
( X V l e arrondissement) j'étais, hier, un 
Canadien. Au Palace de Deauvil le . où 
H dormirai ce soir, mon Inscription sera 
cel le d'un prospecteur de Pretoria » 

Et après avoir procédé & des ablu­
t ions qui n étaient pas superflues, pour 
faire sui te à quatre heures d'express et 
une de taxi, le nouveau pensionnaire de 
Manslon House, k qui Kat le annonçai t 
i» premier service du déjeuner, descen­
dit à la sal le où une v ingta ine d'habi­
tués attaquaient déjà le Jambon d'York 
e: les pickles. 

Kat le . sur le palier, avait g l issé S 
l'oreille du n" 7 : 

— Vous demanderez les tables, à gau­
che . C'est m a soeur Annie qui est une 
serveuse pleine d'attentions 

— C o m m e sa soeur Kat l e i fit du 
Boulay. souriant à cel le qu'il es t imait 
déjà une vraie soubrette de comédie 

Annie éta i t encore plus blonde que s a 
cadette Elle guida le nouveau pension­
naire jusqu'à la baie vitrée et s e dispo­
sait à lui désigner une table de deux, 
quand l'aînée des soeurs Donald, qui 
avait la direction du réfectoire. Inter­
vint 

— N o l No i Cela est la table d e miss 
Edith Wl'son. qui ne supporterait pas 
un vis-é-vis mascul in à cause du f iancé 
perdu 

Et la serveuse casa du Boulay e le 
grande table, auprès d'un Joueur de 
banjo qui n s s e séparait Jamais de s o n 
Ins trument 

De sa place, l 'homme put voir, d u 
visage d'Edith Wilson. ce que la jeune 
Londonienne permettait aux profanes 
d'en apercevoir. D'énormes besicles noi­
res à branches d'écaillé cachaient ses 
yeux à tous les regards indiscrets des 
h o m m e s ; et, de sa chevelure d'une 
blondeur de lin roui, on ne voyait qu'ap-
proximativement deux ou trois mèches 
rebelles, échappées d'un bonnlchon de 
velours amarante qui la casquait, à la 
mode florentine du quinzième siècle 

Annie, la serveuse, aussi bavarde que 
Kat ie . sa soeur, la f emme de chambre 
du deuxième étage, informa le n» 7 des 
particularités du n» 8. en lui servant 
la roast-beef sa ignant 

— Elle a des peines de cœur . C'est 
pour ne pas montrer ses yeux rougis par 
l 'abondance des larmes qu'elle porte des 
lunettes Son fiancé a rompu la promesse 
du mariage Elle vous a croisé sous le 
péristyle et elle a déclaré aux patronnes 
du Mansion House : « Le nouveau gen­
t leman pensionnaire. U ressemble trait 
pour trait, comme deux Jumeaux. Et J'en 
al eu un saisissement, d'abord, un cruel 
souvenir, ensui te I s 

— Annie I réclamait sévèrement la 
soeur aînée des Donald s a t tent ionnée 
au service Impeccable 

Vincent du Boulay alla prendre le café 
sous ls pergola, devant un parterre de 
glaïeuls défleuris. Puis 11 regagna sa 
chambre afin de dresser v m olan de 
campagne, à tête reposée. 

U étala , sur le lit virginal le complet 
des Staniet Taucrs, cause init iale de 

tout le m a i II admira, une fols de plus, 
la souplesse du tissu, le fini de la con­
fection, l 'ample culotte, le veston" droit 
et le pull-over de goût discret. Il évoqua, 
en un raccourci saisissant, les trois exem­
plaires tout pareils qui avaient présidé 
a deux catastrophes déjà, celle du c h a m p 
de courses de Clairefontaine, à Deauville. 
e! celle de la place du Théâtre-Français , 
â Paris. Il évoqua, lui. le survivant, les 
deux morts violentes, cataloguées sous 
deux n o m s d'emprunt, l'originaire du 
Cap. John Please, loin de son dominion. 
et le faux du Boulay, qui reposait en 
paix dans le caveau de 4a famille 

Il résuma l'aventure, au centre de 
laquelle il était situé, en deux mots : 
o Nous trois ! » 

Et il décida de se rendre, sur-le-champ. 
rue des Mathurins. af in de savoir s'il 
était possible de repérer le nom et le 
domicile de l'intrus aux obsèques de qui. 
le mat in même. Salomon. le directeur 
des Folies-Dernières, e t le délègue de la 
Société des Auteurs avaient prononcé 
deux beaux discours sur une tombe, affir­
maient-ils . prématurément ouverte. 

Et il replia so igneusement le complet 
fatal et lui fit réintégrer la mal le t te en 
pégamoid 

Kat le , à cet Instant, frsppa a la oorte 
et annonça : 

— Il y a. devant âtanston House, une 
quarante-chevaux. avec un chauffeur 
nègre et un boy dont le polo rouge certi­
fie qu'il est chasseur, aux Champs-
Elysées, d a n s un palace de luxe, n o m m é 
t Washington >. Ils v iennent à l'occa­

sion de Monsieur, avec une enveloppe 
fermée, portant cette équivoque adresse : 
Pour le gentleman du N° 7 II n'y a pas 
à faire erreur. C'est bien vous, monsieur 
Smi th , le numéro 7 ? 

— C'est moi ! répondit du Boulay. 
Et U consulta la l ic. ie des hôtels 

recommandés que lui avait léguée le véri­
table Thé S m i t h (de Manchester) , avec 
se» papiers d'identité Ayant relevé, étoile 
d'une croix au crayon bleu, le Washing­
ton Palace des C h a m p s Elysées, sa curio­
s i té fut surexcitée au plus haut point 
Il donna l'ordre d'introduire le boy. 

La lettre doi.t le petit chasseur était 
muni était ainsi libellée : 

t Honorable gent leman-ami. 

s Voilà huit journées longues que Je 
suis sans nouvelles de vous. Depuis notre 
dernière belote au cercle de l'avenue 
Hoche, il y a carence de votre part. Je 
suis un personnage si bouleverse que J'ai 
perdu la tête et la mémoire de votre 
nom. Cela explique, à vous. l'Incongruité 
de l'enveloppe ci-Incluse, si l'ose dire en 
français 

s J'ai besoin de vos conseils. Je suis 
fou ou affolé : Je ne sais pas si les deux 
se disent Je vais passer en Justice fran­
çaise. °t mon avocat, qui extorque à mol 
de gros honoraires, sous prétexte que 
Jonathan Cashing le riche Californien 
de 8an-Francisco , peut payer pour les 
f r a n ç a i s appauvris par le change , m'an­
nonce. * la rentrée des tribunaux, quinze 
jours d e prison. Ce qui n'est pas confor­
table. 

» Venez à m o n secours, honorable ami . 
Vous ê tes débrouillard personage. J e 
mets à votre disposition, pour m e tirer 
d'affaire, mon carnet de chèques e t m a 
voiture Lincoln, avec le chauf feur nègre 
B l a n c o que vous connaissez . Venez vite 
prendre un cocktail e t donner votre 
avis. 

» J O N A T H A N . » 

Vincent du Boulay a l luma une ciga­
rette, afin de se donner le t emps de la 
reflexion sur les avantages et les Incon­
vénients qui pouvaient résulter pour lui 
d user de la 40 C.V de J o n a t h a n Cashing . 

D' inconvénients , le T h é o S m i t h qu'U 
étai t n'en voyait guère. 

Il pouvait Jouer son personnage , de­
vant le camarade de belote du suicidé 
de Deauvil le . 

D'avantages , il e n avai t un premier ; 
c'était de rouler d a n s une automobi le 
de luxe, au Heu de prendre le métro , 
pour se rendre chez les Stanley Tailors' 
ainsi qu'il avait décidé. 

Il s 'empara de son feutre e t de se s 
g a n t s e t suivit le boy Le nègre Blanco. 
s a n s quitter le volant, c o n s t a t » que le 
n" 7 de Mansion-House n'était pas le 
n» 7 de la s e m a i n e précédente . Mais II 
n'avait pas à discuter .<* ordres d u 
patron Et U roula 

Et sur les couss ins de la condui te Inté­
rieure, Vincent du Boulay eut la t e n t a , 
tion de c o m m a n d e r au chauf feur : 

— R u e Marbeuf. d'abord l 

(A 


